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visite de mon nouveau diocèse de Western, j’ai vu, à plusieurs 
reprises, des cadavres d'enfants étendus sur les bords des 
canaux, et des chiens en train de les dévorer.

« Malheureusement, faute de ressources, la plupart de nos 
orphelinats sont fermés et ces enfants meurent par milliers, 
parce que nous n'avons pas les moyens de les entretenir.

« Tout cela est très triste, lorsqu'on pense au peu d’argent 
requis, et au grand bien que ce peu pourrait faire. »

Voici ce que disait à la même époque lé R. P. Fraser, chargé 
avec un seul aide, de la paroisse de Thaichorwfu trè^ popu­
leuse :

«Je commence à travailler pour un asile en faveur des 
enfants trouvés. »

« Aussitôt bâti, il sera rempli d'enfants abandonnés par 
leurs parents.

« Un maître d’école vint de loin me trouver me disant : 
« Avez-vous besoin de petits enfants ? On est en train là-bas 
« de noyer beaucoup de petites filles. » Chaque famille est cou­
pable d’infanticides. Lorsque plusieurs petites filles out été 
noyées l'une après l'autre, le père dénaturé prend la dernière 
infortunée, se rend dans les montagnes, où ii la brûle vivante 
pendant la nuit. Il pense qu’en agissant de la sorte, des filles 
n’oseront plus montrer leur visage dans sa famille.

« Des faits analogues arrivent dans chaque village de ma 
paroisse qui contient 1.325 villages.

■ Chez les autres peuples idolâtres, ce crime se retrouve 
souvent, mais il est plus répandu en Chine que partout 
ailleurs.

« En voici une constatation. Le gouverneur d’une des 18 
provinces de ce pays — et encore pas la plus grande — calcula 
que l’holocauste annuel de victimes dans son district s’élève 
à environ 100.000. »

Or, c’est pour diminuer cet affreux massacre d’innocents, et 
assurer au plus grand nombre possible l’entrée en paradis, que 
l’œuvre de la Sainte-Enfance a été établie, et qu’elle en appelle 
aux grands comme aux petits de tous les pays catholiques.

Vous surtout, chers enfants chrétiens, qui avez eu le bon­
heur, à votre baptême, d’être revêtus de la robe d’innocence par 
votre Père céleste, vous voudrez faire le petit sacrifice d’écono-


